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La biodiversité, ou diversité biologique, 
désigne l'ensemble des espèces 
vivantes, soit la variété et la variabilité 
du monde vivant sous toutes ses 
formes. 

Elle englobe la diversité des gènes, des 
espèces et des écosystèmes. La 
biodiversité ne se limite pas à la somme 
de tout ça, elle comprend également le 
fait que ces niveaux interagissent.  

Mickaël Blanc – Muséum d’histoire naturelle de la Ville de Genève / Novembre 2019 



 
- Dès l’Antiquité : prise de conscience de 

l’érosion de ce qui nous entoure ; que l’on 
nomme alors « La Nature ». 
 

- Aux 18e et 19e siècles, naissance des 
prémisses de l’écologie au travers de 
publications scientifiques. 
 

- 1859 : première théorie scientifique qui 
bouleverse la vision de l’Homme sur la 
Nature et sur lui-même, repoussant l’idée 
d’une nature figée et inaltérable.   

 
- Fin 19e siècle : première sanctuarisation  

d’espaces naturels et réglementation de la 
chasse et de la pêche. 
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Biodiversité, un concept récent ? 



 
- 1913 : première Conférence internationale 

pour la protection de la Nature à Berne. 
 

- Milieu des années 60, premières mises en 
garde sur les menaces d’une crise 
écologique, causée par les activités 
humaines. 
 

- 1965 « Avant que Nature meure » de Jean 
Dorst. 
 

- 1972 : le Club de Rome publie « The limits 
to growth » ; premier « Sommet de la 
Terre » ; naissance du Programme des 
nations unies pour l’environnement 
(PNUE) et virage majeur avec les bases 
scientifiques d’une gestion durable des 
ressources à travers le programme MAB 
(Man And Biosphere).  
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- Les années 80 : apparition d’une branche 

de la biologie consacrée à l’évaluation de 
l’impact de l’homme sur les espèces et les 
écosystèmes . 
 

Origine de la notion du mot « biodiversité »  
 

- 1992 : Sommet de la Terre à Rio et 
officialisation du concept de 
développement durable. 
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Un siècle et demi d’étapes de validations  
scientifiques et politiques ! 



La biodiversité n’est pas la même partout, elle est délimitée et/ou influencée par des 
barrières naturelles ou artificielles  
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Le Chêne hôte de la biodiversité, pourquoi ? 
 
 



Chêne pédonculé Chêne sessile 

Quercus sp. 
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proquercus.ch 
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Entre 300 et 500 espèces animales sont 
spécialisées sur les chênes en Europe centrale 
(dont des espèces mutualistes qui ont co-
évoluées avec le chêne). Le nombre d’espèces 
animales l’utilisant facultativement est 
comparable.  
 
Aucune essence indigène n’héberge un nombre 
d’espèces aussi important que le chêne 
pédonculé (Quercus robur) et le chêne sessile 
(Quercus petraea).  
 
290 espèces : 
 
- 137 sont pathogènes (interactions parasites) ; 
 
- 72 sont des champignons mycorhiziens 

(mutualistes) ; 
 

- 81 sont des insectes formant des galles 
(herbivores). 

 
 

FODOR E. & HÂRUȚA O. 2016. Quercus robur, Q. cerris and Q. 
petraea as hot spots of biodiversity. J. Plant Develop. 23: 187-210 



- Pousse printanière tardive des feuilles et densité 
de feuillaison plus faible, favorisant la formation 
d’une strate herbacée et buissonnante servant 
d’habitat à d’innombrables invertébrés ; 
 

- Les vieux chênes au houppier bien développé 
comportent une forte proportion de bois mort 
et pourri indispensable dans le cycle biologique 
de nombreuses espèces ; 
 

- L’écorce grossière offre de son côté de bonnes 
possibilités d’hivernage aux petits invertébrés ;  
 

- Les bourgeons et les feuilles de chêne 
constituent une abondante ressource 
alimentaire ; 
 

- En Europe centrale, les forêts riches en chênes 
font partie des biotopes les plus riches : 40 
espèces d’oiseaux et plus de 70 espèces de 
longicornes vivent dans les forêts dominées par 
de vieux chênes. 
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Services écosystémiques 
 
- Gîtes larvaire, 

 
- Gîtes de reproduction, 

 
- Ressources nourricières, 

 
- Dépollution de l’air et des sols, 

 
- Maintien des sols, 

 
- Protection du bétail et des cultures, 

 
- Délimitation des parcelles,  

 
- Ressource de bois pour le chauffage et les 

constructions, 
 
- Enrichissement des sols, etc.  
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Maintien des vieux arbres 
 
 
 
 

Que fait-on pour protéger cette biodiversité indigène ? 
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Maintien des vieux arbres 
 
Maintien de bois mort au sol 
 
 
 
 

Que fait-on pour protéger cette biodiversité indigène ? 
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Maintien des vieux arbres 
 
Maintien de bois mort au sol 
 
Nouvelles plantations  
 
 
 
 

Que fait-on pour protéger cette biodiversité indigène ? 
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Maintien des vieux arbres 
 
Maintien de bois mort au sol 
 
Nouvelles plantations  
 
Reprise du régime de futaie irrégulière 
 
 
 
 

Que fait-on pour protéger cette biodiversité indigène ? 
 
 

cloudfront.net 
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Maintien des vieux arbres 
 
Maintien de bois mort au sol 
 
Nouvelles plantations  
 
Reprise du régime de futaie irrégulière 
 
Création de sanctuaires forestiers 
 
 
 
 
 

Que fait-on pour protéger cette biodiversité indigène ? 
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Maintien des vieux arbres 
 
Maintien de bois mort au sol 
 
Nouvelles plantations  
 
Reprise du régime de futaie irrégulière 
 
Création de sanctuaires forestiers 
 
Mise en réseaux des biotopes  
(corridors biologiques) 
 
 
 
 

Que fait-on pour protéger cette biodiversité indigène ? 
 
 

totholz.wsl.ch/fr/arbres-habitats/mise-en-reseau.html 
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Maintien des vieux arbres 
 
Maintien de bois mort au sol 
 
Nouvelles plantations  
 
Reprise du régime de futaie irrégulière 
 
Création de sanctuaires forestiers 
 
Mise en réseaux des biotopes  
(corridors biologiques) 
 
Mise en œuvre de Plans d’actions et de gestion 
 
 
 
 
 

Que fait-on pour protéger cette biodiversité indigène ? 
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Maintien des vieux arbres 
 
Maintien de bois mort au sol 
 
Nouvelles plantations  
 
Reprise du régime de futaie irrégulière 
 
Création de sanctuaires forestiers 
 
Mise en réseaux des biotopes  
(corridors biologiques) 
 
Mise en œuvre de Plans d’actions et de gestion 
 
Lutte contre les espèces envahissantes 
 
 
 
 
 

Que fait-on pour protéger cette biodiversité indigène ? 
 
 

ville-boulogne-sur-gesse.fr 
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Maintien des vieux arbres 
 
Maintien de bois mort au sol 
 
Nouvelles plantations  
 
Reprise du régime de futaie irrégulière 
 
Création de sanctuaires forestiers 
 
Mise en réseaux des biotopes  
(corridors biologiques) 
 
Mise en œuvre de Plans d’actions et de gestion 
 
Lutte contre les espèces envahissantes 
 
Sensibilisation, etc. 
 
 
 

Que fait-on pour protéger cette biodiversité indigène ? 
 
 

ville-boulogne-sur-gesse.fr 
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Et après ? 
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Merci de votre attention 
 
 


